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Aéroport : une grève pour les salaires 
et les conditions de travail 

 

Depuis cinq jours, les employés des entreprises de sécurité des aéroports 
sont en grève. Ces entreprises prestataires de service, qui regroupent environ 
10.000 salariés assurent entre autres le contrôle des personnes lors des 
embarquements dans les aéroports. Les salaires varient, selon les syndicats, 
entre 1100 et 1400 Euros par mois et les conditions de travail se dégradent. 
Malgré des interpellations fréquentes des organisations syndicales, les patrons 
du secteur ne veulent rien entendre. Un représentant CGT affirme que lassés 
de ce silence patronal, les personnels ont choisi la période des vacances pour 
que leur lutte soit connue et reconnue. Dans le même temps et pour répondre 
aux critiques de ceux qui ne plaignent les salariés que lorsqu’ils doivent faire 
face à des événements comme la grève des transports, la CGT souligne que les 
patrons étaient prévenus depuis une semaine et n’ont pas bougé, comptant 
attiser le mécontentement des passagers et régler leur compte aux syndicats. 
Le gouvernement, dont la politique frappe durement les salariés, profite de 
cette situation pour s’attaquer au droit de grève. Le patronat du secteur lui, 
est à la manœuvre en embauchant des briseurs de grève. Ainsi, le duo 
pouvoir- patronat s’affiche : tout faire pour empêcher les luttes pour les 
salaires, limiter le droit de grève et au bilan surexploiter les salariés. D’après 
les syndicats, le mouvement pourrait s’étendre à d’autres aéroports. 
« Communistes » et son candidat à la présidentielle C. Ricerchi sont 
pleinement solidaires des salariés en lutte.      
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